
SECTION 42  
 

LES CHEMINS DE L’AMOUR QUOTIDIEN  
DANS LE MARIAGE ET LA VIE DE FAMILLE 

 
4ème partie : L’amour ne se vante pas, ne se gonfle pas d’orgueil 

 

 
Dans son « Hymne à l’Amour » (1Co 13) saint Paul décrit les qualités de l’amour 

divin. Dieu notre Père nous a montré la plénitude de son amour en envoyant son Fils qui 
« s’est abaissé » (Ph 2, 8) pour devenir homme et nous accompagner en tout temps 
comme « serviteur » (Ph 2, 7) tout au long de notre chemin de vie, et « ami » (Jn 14, 14-
15). C’est ce même « amour de Dieu [qui] a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit 
Saint (…) » (Rm 5, 5). Et c’est ce même Esprit Saint qui « donne un cœur nouveau et 
rend l'homme et la femme capables de s'aimer, comme le Christ nous a aimés » (AL 

120).  
 
 
 
Au cours de sa vie publique Jésus a manifesté les caractéristiques spécifiques de 

l’amour de Dieu par ses moindres gestes, sa profonde sagesse et son obéissance 
jusqu’à la mort. Mais les trente années précédentes de son existence terrestre révèlent 
elles aussi l’amour divin à travers les modestes conditions de sa vie de fils au sein d’une 
humble famille à Nazareth. C’est de ces années-là que parle le pape François quand il 
mentionne « ces années où Jésus gagnait son pain en travaillant de ses mains, en 
récitant les prières et les expressions de foi de son peuple et en étant éduqué dans la 
foi de ses ancêtres » (AL 65).   

 
 
 
Durant toute sa vie, l’amour de Jésus fut marqué par l’humilité. Il ne cherchait pas 

à « être un centre d’attention » (AL 97; cf. Mc 1, 43-44 ; 5, 43 ; 7, 36 ; 8, 30). Toute sa vie était 
« centrée sur les autres » (AL 97). Il se mettait « avec cœur » (AL 98) au service de sa 
famille et des gens qui avaient besoin de son aide. C’est pourquoi Jésus nous prévient 
que, dans un monde où le pouvoir et l’orgueil prévalent, « il ne doit pas en être ainsi 
parmi vous » (Mt 20, 26), mais que « si quelqu’un veut être le premier parmi vous, qu’il 
soit votre esclave » (Mt 20, 27 ; AL 98). 

 
 
 



Temps de méditation 
  

« L’apport de l’Église dans le monde actuel est immense.  
Notre douleur et notre honte  

pour les péchés de certains des membres de l’Église,  
et aussi pour les nôtres,  

ne doivent pas faire oublier  
tous les chrétiens qui donnent leur vie par amour :  

ils aident beaucoup de personnes à se soigner  
ou à mourir en paix dans des hôpitaux précaires,  

accompagnent les personnes devenues esclaves de différentes dépendances  
dans les lieux les plus pauvres de la terre,  

se dépensent dans l’éducation des enfants et des jeunes,  
prennent soin des personnes âgées abandonnées de tous,  

cherchent à communiquer des valeurs dans des milieux hostiles,  
se dévouent encore de différentes manières  

qui montrent l’amour immense pour l’humanité  
que le Dieu fait homme nous inspire. (…)  

Ce témoignage me fait beaucoup de bien et me soutient  
dans mon aspiration personnelle à dépasser l’égoïsme  

pour me donner davantage. » 
(Pape François, Evangelii Gaudium, n. 76) 

 


